
 
 

 
 
 

- À LA UNE – 
 

 
 
 
 Pot Multi-Promo : Le pot de la nouvelle année aura lieu le vendredi 29 janvier 2010 à partir de 

19h30 à l’École alsacienne. Un grand merci à tous les membres de l’AAEEA qui nous permettent 
d’organiser une telle réunion d’anciens élèves ! PAF : une bouteille de votre choix. 

 
 L’AAEEA prépare l’édition 2010 de son annuaire : Pensez à réactualiser dès maintenant votre 

cotisation et vos coordonnées pour le recevoir en juin prochain ! Pour ce faire, rendez-vous sur 
www.aaeea.com. 

 
 Il nous manque encore quelques Capitaines de promotion ! Nous continuons à « enrôler » des 

anciens élèves acceptant la mission de mettre à jour les coordonnées de leurs camarades de 
promotion, d’informer l’Association de toute manifestation ou événement relatif à l’un de leurs 
camarades et d’organiser s’ils le souhaitent des animations pour leur promotion. Merci de regarder ci-
dessous la liste des promotions non-représentées : si la vôtre n'a pas encore de responsable et que 
l'aventure vous tente, contactez-nous. Bénédicte de Renty-Lévy (AE 90), benlevy@numericable.fr 
Promo non-représentées : 1950 - 1951 - 1952 - 1953 - 1955 - 1956 - 1957 - 1958 - 1959 
1960 - 1961 -1969 - 1971 - 1972 - 1973 - 1974 - 1976 - 1977 – 1978- 1999 - 2006. Vous retrouverez 
également de nombreux groupes d’AE sur http://www.facebook.com/group.php?gid=2210861075 

 
 Archives : Vous avez scanné des photos de classe ou de voyage EA ? Envoyez-les-nous 

(bureau@aaeea.com) et nous les mettrons en ligne. Des giga-octets de clichés vous attendent déjà sur 
www.aaeea.com. 

 
 

 PETITES ANNONCES DES AE 
 

 Deux anciens élèves promo 2007 au 4L TROPHY 2010 
Bonjour à  tous. Nous sommes deux anciens élèves de l’École alsacienne 
promo 2007, membres de l'association "4l un jour, 4l toujours !" créée 
dans le but de récolter des fonds en vue d'une participation au 4L 
TROPHY 2010.  Le 4L TROPHY est un raid aventure humanitaire 
réservé aux étudiants. Il se déroule dans le désert marocain à bord d’une 
Renault 4L. Des jeunes en quête de découvertes vivent une expérience 
unique, mêlant défi sportif, dépaysement et solidarité. Solidarité, puisque 
l'objectif du 4L TROPHY est avant tout d'acheminer des fournitures 
scolaires et sportives aux enfants les plus démunis du Maroc. 
 L’association des Anciens Élèves de l’École alsacienne a généreusement 
accepté de soutenir notre projet en devenant un sponsor officiel de notre 
équipage n°1642. Notre 4L arborera donc fièrement les couleurs de 
l’AAEEA, grâce à la pose d’un encart sur la voiture. Cette formidable 
expérience ne peut se faire sans le soutien d’autres partenaires et 
sponsors. Plusieurs formes de partenariats sont possibles : il peut s'agir 
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d'une aide financière ou logistique contre la pose d’un encart publicitaire 
sur la voiture, de dons ou d’apports en fournitures scolaires et sportives. 
Nous recherchons également un garage pouvant nous aider à préparer 
notre 4L pour le raid.  Nous pouvons bien entendu nous adapter à tous 
types de propositions. N'hésitez pas à prendre contact avec nous ! Nous 
vous tiendrons au courant des avancées de notre aventure. Pierre Deprez 
(AE 2007) et Igor Auzépy (AE 2007). http://4lunjour4ltoujours.over-
blog.com;4lunjour4ltoujours@gmail.com;06.25.35.62.13.-06.29.44.82.76 

  
 

   
 Création d'une agence d'architecture intérieure. Après plus de quinze ans au service de différents 

architectes, je me lance en libéral, n'hésitez pas à me contacter pour tout projet de rénovation. 
Caroline Lopez (AE 83), carolopez65@orange.fr 

 Ancienne, très ancienne élève (car elle a quatre-vingt-cinq ans), habitant aux États-Unis et ayant fait 
carrière comme consultante visuelle et peintre, souhaite communiquer ses œuvres à d'autres élèves de 
l'École en allant sur www.svetlanarockwell.com ; Svetlana Ludmilla Alexeieff-Rockwelle (AE 44). 

 Chères amies, chers amis, voici mon tout nouveau livre : Ces femmes qui ont fait la France (City 
éditions)  dans la catégorie Histoire/Documents, vingt-cinq portraits de femmes célèbres,   
de sainte Geneviève à Simone de Beauvoir.  A bientôt, Natacha Henry (AE 85), 
natacha.henry@wanadoo.fr 

 
 

 LE CARNET DE FANZINE  
 

NAISSANCES 
 
 Sandrine Hacquard (AE 2000) et Renaud Halin sont les heureux parents de Rémi, né le 3 janvier 

2010. Rémi est le petit-fils de Laurent Hacquard (AE 75) et de Marie-Pierre Paulien (Professeur 
à l’EA) et l'arrière-petit-fils (opus 5) de Georges Hacquard (Directeur honoraire de l'EA). 

 Marion Michaut (AE 92) est heureuse de nous faire part de la naissance de son premier enfant : 
Maël, né le 22 septembre 2009. "Il se porte comme un charme", nous dit Marion. Félicitations à la 
maman et au papa ! Lucas Auffret (AE 92, Responsable de promo), auffretlucas@free.fr 

 Martin Dromigny (AE 92) est heureux de vous annoncer la naissance de Merak, né le 7 août. Il vous 
fait un « coucou de la petite famille sous le ciel de Barcelone » ! 

 Thomas Sebeyran (AE 92) est papa d’une petite Sybil, née le 9 septembre ! 
 Thomas  et Dorothee Rivron (née Duron, AE 95) ont la joie d'annoncer la naissance de Maxence,  le 

22 octobre. ddr@rld-partners.com 
 Eliott Baron Jubert, fils de Pauline Jubert (AE 90), est né le 15 août 2009 à Paris. 

paulinejubert@gmail.com 
 Nous sommes très heureux de vous annoncer la naissance de Louise, fille de Julie Desné (AE 94) et 

de Bruno Grangier, le 27 juillet 2009 à Shanghai. jdesne@yahoo.fr 
 Julien Lecroisey (AE 92) a le plaisir de nous annoncer la naissance de Charline, née le 11 septembre 

2009 "et, semble-t-il, beaucoup plus sage que sa sœur" (pour rappel, Chiara, son aînée, est née en mai 
2008). 

 Marie et Frédéric Grivois (AE 94) sont les heureux parents de Noé, né le 5 octobre 2009. Noé est 
ainsi le petit-fils de Lise Grivois (Présidente du conseil d'administration de l'EA). 

 Philippe Bosseau (AE 96) et Pauline Bacot sont les heureux parents d'un petit Arthur, né le 29/08/09. 
Philippe Bosseau père (AE 63), administrateur de l'École alsacienne et Président d'honneur  de 
l'AAEEA, est désormais grand-père ! 

 
 



 
DISPARITIONS 

 
 Nous avons le profond regret de vous annoncer le décès de notre camarade Serge Gauthier (AE 37) 

le 24 juillet 2009. Nous adressons à toute sa famille, ses proches, nos plus sincères condoléances. 
 Nous avons la tristesse de vous annoncer le décès de M. Marcel Dinand, époux de Laurence David-

Grant-Dinand (AE 63). 
 Nous avons appris avec émotion la disparition de notre camarade Francis Deron (AE 68). 
 Disparition de M. Claude Libois (père, grand-père et arrière-grand-père d'élèves), décédé le 30 juillet 

2009.  Nous présentons nos plus affectueuses condoléances à Jacqueline Libois, son épouse; à ses 
enfants Hélène et Jean-Marc Libois, Dominique et Bruno Frappat, Christophe Libois et Christine 
Lebon, Anne-Pascale et Alain Lauféron; à ses petits-enfants Jean-Baptiste, Guillaume, Anselme, 
Marie, Stéphane, Quentin, Thomas, Thibault et Clémence; à ses arrière-petits-enfants Giosuè, 
Nicolo, Esther et Mathilde. M. Claude Libois fut président et un grand président de l'association des 
parents d'élèves de l'École.  

 
 

HONNEURS 
 
 Pierre de Panafieu (AE 77 et directeur de l’EA) fait chevalier de la Légion d'honneur le vendredi 2 

octobre 2009. 
 Guillaumt Pepy (AE) officier de la Légion d'honneur (promotion du 1er janvier 2010).  
 Daniela Lumbroso (AE 79) chevalier de la Légion d'honneur (promotion du Ier janvier 2010). 
 Antoine Schneck (AE 83) 1er prix du concours de portrait de la Hahnemühle FineArt.- Exposition de 

ses photos du 7 au 23 janvier à la Galerie Berthet-Aittouarès, 29 rue de Seine, 75006 Paris (du mardi 
au samedi, 01 43 26 53 09), à l'occasion de la sortie d'un livre de ses photographies. 
 

 
 

Discours de M. Georges Hacquard, directeur honoraire de l'École, 
à la cérémonie de remise de la Légion d'honneur à M. Pierre de Panafieu. 

  
 Les motifs d’étonnement ne manquent pas, nous le savons, Monsieur le Recteur, Monsieur le Maire, Mesdames 
et Messieurs les présidents d'associations, Mme la Présidente, Mesdames et Messieurs les membres du conseil 
d'administration et du personnel de l'École alsacienne, Mesdames et Messieurs les membres de la famille de Pierre de 
Panafieu (je regrette de ne pas voir le chien), parents, anciens élèves, élèves, amis..., les motifs d'étonnement ne 
manquent pas quand on se penche sur le déroulement d’une carrière et qu’on se prend à interroger un destin. C’est la 
situation dans laquelle nous nous trouvons ce soir, en explorant la vie et l’œuvre de M. Pierre de Panafieu, directeur de 
l’École alsacienne.   
 Le premier sujet de stupéfaction concerne sa relation à l’École alsacienne.    
 La famille de Panafieu est occitane. En remontant dans sa généalogie, on rencontre un président du parlement 
de Toulouse, un lieutenant général du Languedoc, un fermier général des fermes du Languedoc, un doyen des 
universités de Montpellier et même Pierre-Paul Riquet (je prononce Riquétt comme à Toulouse), l'homme qui, sous 
Louis XIV, creusa la canal du Midi. On ne se surprend pas que Pierre de Panafieu ait été jugé digne d'être élu membre 
de l'Académie des arts, lettres et sciences de Languedoc. Mais on est beaucoup plus étonné de le voir devenu directeur 
de cette École de solide tradition alsacienne ! Comment a-t-elle été amenée à confier sa destinée à un homme du Midi ! 
C'est donc la première surprise. 
 La seconde vient, justement, du fait que l'École alsacienne ne manifestait aucune attirance le concernant. Et 
cela très tôt. Il était candidat élève à une entrée en dixième ; il connut là son premier échec. Comme il ne fallait pas 
rester sur cette déconvenue, il fut, l'année suivante, candidat élève à la classe de neuvième. L'École alsacienne n'était 
décidément pas faite pour lui ; il allait une nouvelle fois rencontrer l'insuccès. C'est dur pour un enfant de sept ans. 
Mais il avait du courage et l'année suivante, il se présentait à l'entrée en huitième. Il avait pris un certain entraînement 
et, quand il s'est vu, cette fois encore, refuser l'accès, il n'a pas crié à l'injustice, il n'a pas maudit le sort, il s'est dit que 
ça irait mieux l'an prochain. Mais non, cela n'alla pas mieux et la septième, elle aussi, lui resta fermée. Qu'à cela ne 
tienne ! l'année suivante, c'était le concours d'entrée au Grand Collège... Or, la sixième, elle non plus, ne voulut pas de 
lui. Alors que faire ? Eh bien, se présenter l'année suivante à l'entrée en cinquième. Et là, l'École voulut témoigner son 
admiration pour cette persévérance (et aussi sans doute pour celle de ses parents). Elle s'est dit qu'avec un tel 
tempérament d'accrocheur Pierre de Panafieu saurait un jour faire sa route et peut-être une belle route. En fait, cette fois 



encore il devait rater les épreuves ! Mais il fut autorisé à redoubler sa sixième à l'École. Que fallait-il attendre de ce 
redoublement ? Pour ne pas changer, il devait être décevant ! Seulement, l'École avait créé une cinquième à effectif 
réduit, destinée à rattraper les élèves qui n'avaient pas fait une bonne sixième. Il y fut admis.  
 Le petit Pierre aurait pu, dans le même temps, entrer dans le Livre des Records. Il s'y serait trouvé 
familièrement au côté de Victor Hugo, qui, avant d'être accepté à l'Académie française, dut, comme lui, affronter cinq 
échecs et ne fut élu qu'à deux petites voix près. Au côté de Zola, qui, après dix-neuf tentatives, n'entrera jamais à 
l'Académie, et du poète symboliste Fernand Gregh, que j'ai bien connu, et qui dut s'y présenter treize fois avant d'être 
élu. 
 Revenons au petit Pierre : eh bien, là, mesdames et messieurs, chers amis, après cette cinquième sur mesure, ce 
fut le décollage ! Et ce sera le baccalauréat avec mention, la licence d'histoire, la licence de lettres modernes, la 
maîtrise d'histoire (avec mention très bien), le CAPES d'histoire et géographie, et le couronnement avec l'agrégation 
d'histoire. Je lis sur mon papier : applaudissements unanimes.            
 Vous en conviendrez, l'expérience ainsi vécue par Pierre de Panafieu rend grand service aujourd'hui au 
directeur quand il lui faut expliquer à des parents pourquoi tel fils d'archevêque, comme nous disions, se voit refuser 
l'entrée de l'École. Elle offre également un exemple aux familles et à tous les éducateurs pour leur apprendre à ne 
jamais désespérer d'un enfant. La leçon a dû être sérieusement méditée par ceux des professeurs qui, ayant écarté un tel 
élève, l'ont retrouvé un jour directeur !   
 Pierre de Panafieu avait appris à s'imposer à l'École alsacienne. A l'École alsacienne, mais aussi ailleurs. A 
l'Institut supérieur de Pédagogie de l'Institut catholique, il se voit charger, en tant qu'assistant, d'animer des stages 
d'initiation à l'utilisation de l'informatique en sciences humaines ; il sera nommé maître de conférences à Sciences Po, 
l'Institut d'Études politiques de Paris ; il se verra confier une chaire d'histoire au Middlebury College du Vermont ; il 
occupera aux éditions Hachette les fonctions d'éditeur assistant pour la collection La Vie quotidienne et l'édition de la 
Géographie universelle. 
 Que choisir et à quoi s'arrêter parmi ces activités qui toutes le passionnent ? Et c'est ici la troisième divine 
surprise : voilà qu'il va se présenter, une nouvelle fois, comme candidat à l'École alsacienne. Mais, cette fois, du côté 
du gouvernail. Déjà, aussitôt bachelier, il avait été un temps adjoint d'éducation ; le voilà professeur de sciences 
humaines. 
 A ce stade de la carrière de Pierre de Panafieu, on a pu se demander jusqu'où il aurait envie de monter. La 
fameuse question, il avait dû commencer de se la poser quand il était encore étudiant et que, engagé comme maçon, il 
dominait les toits de Paris, tout en haut d'une grue de 42 m ! 
            Nous sommes en 1986. C'est l'année où je pris ma retraite : j'ai donc eu, avant de transmettre mes attributions, 
la bonne fortune, en accord avec M. Hammel, d'engager Pierre de Panafieu. La suite appartient à la saga de l'École : en 
1990, Pierre de Panafieu sera appelé aux fonctions de censeur des études, sous-directeur de l'École, directeur du Grand 
Collège. Et en 2001 le conseil d'administration l'élèvera au pinacle de la grue, aux fonctions de directeur de l'École. 
Aux fonctions, aux joies, aux responsabilités de la direction de cette belle École. 
  
            Pierre de Panafieu, vous avez de la chance. De la chance dans votre caractère. Vous êtes resté un  homme 
simple (votre vélo ne me démentirait pas), vous êtes accueillant, amical, c'est cela qui donne de l'autorité et qui gagne 
l'affection. Vous êtes patient, vous l'avez prouvé très tôt, et notre métier exige cette vertu. Homme de finesse et de 
culture, vous avez aussi ce qui est indispensable à notre profession : vous avez de l'humour. Je m'amuse à citer un de 
vos derniers traits. Je vous dis à la suite d'une longue conversation concernant cette cérémonie : « J'ai toujours du 
plaisir à parler avec vous ! » Et j'ajoute, c'est une de mes manies (M. Hammel en sait quelque chose !) : « C'est un 
alexandrin. » Et vous me répondez : « Moi aussi, moi aussi, moi aussi, moi aussi ! »  
            Vous avez de la chance dans votre famille. Une famille fondée autour de l'École alsacienne : Hélène et sa mère 
étaient élèves. Avec elles, vous êtes entré, comme en religion, dans l'univers des arts et cela aussi est une chance, pour 
vous, pour vos élèves. Hélène est la fille d'Albert Bitran, peintre de génie ; elle s'est faite porte-parole et interprète de 
l'Art à travers le monde. Elle est aussi la petite-fille du cher et grand Fernand Ledoux, serviteur modèle du théâtre. Vos 
enfants n'ont pas eu de peine à profiter de ces exemples, tout en ayant emprunté leurs propres voies. Vous êtes un  
homme heureux.       
            Ce bonheur vous vous êtes donné la mission de le faire partager au plus grand nombre. Et de mettre en état les 
jeunes d'être à leur tour artisans de service et de fraternité. Et lorsqu'il arrive à l'École d'avoir à affronter les épreuves, 
et ces dernières semaines ont été cruelles, c'est le moment où le directeur laisse apparaître le meilleur de lui-même. Ce 
sont vos mérites et vos résultats, déjà distingués par les palmes académiques, que nous célébrons ce soir. Voilà 
pourquoi, en signe de gratitude, au nom du Président de la République et en vertu des pouvoirs qui nous sont conférés, 
Monsieur le Directeur Pierre de Panafieu, cher ami, nous avons la joie de vous faire chevalier de la Légion d'honneur. 
 
 
 


